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PARTAGES

PAGE 4 : Pâques,  

qui nous roulera la pierre ?

PAGE 7 : Valdocco : «Qu’est-ce  

que tu veux faire plus tard ?» La solidarité,  
ça s’apprend jeune !
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«je suis la résurrection et la vie.  

celui qui croit en moi, même s’il meurt, vivra.»  

– Évangile selon saint Jean (11,25)
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EDITO

Dans ce nouveau numéro de Partages, 

vous trouvez un dossier «l’apprentis-

sage de la solidarité». Comment faire 

se rencontrer ces deux mots ? L’ap-

prentissage, c’est pour moi le difficile 

et laborieux effort pour se préparer 

à l’emploi et acquérir des compé-

tences professionnelles. Quant à la 

solidarité, le mot peut évoquer ce devoir social et moral 

– peut-être un défi impossible – pour venir en aide à des 

personnes en difficulté quand on n’a pas le début de la 

solution.

Mais l’apprentissage de la solidarité, c’est une autre 

démarche. Comme dans tout apprentissage, on n’est 

pas tout de suite dans le dur de l’activité. On prend le 

temps de venir voir, de découvrir, d’écouter et regarder. 

On prend le temps d’essayer de s’y mettre aussi, de res-

sentir les impressions, les sentiments. On prend le temps 

de rencontrer les personnes, de comprendre ce qu’elles 

vivent, ce qui les motive, ce qui leur donne la joie.

Dans un apprentissage, on n’est pas laissé seul mais on 

est encore accompagné, aidé pour éviter les erreurs et 

simplement pour parler de nos découvertes. Faudrait-il 

tout cet apprentissage pour entrer en solidarité ? Et pour-

quoi pas ? D’abord pour éviter des expériences déce-

vantes.

Nous avons une chance à Lille Sud, c’est cette richesse 

et diversité d’initiatives qui aident à trouver le goût et 

le bonheur de l’apprentissage. Aujourd’hui, vous décou-

vrirez l’apprentissage solidaire avec Reda, Faïza et leurs 

maraudes, et avec le conseil municipal des enfants ; vous 

ferez une pause au «repair café» et vous continuerez 

votre découverte avec le Valdocco et l’orientation des 

jeunes vers l’emploi, puis avec les scouts où l’on apprend 

très tôt la joie d’animer un groupe de jeunes.

Pour nous chrétiens, les mystères de Pâques et de Pente-

côte nous portent à cet apprentissage qui nous ouvre et 

nous transforme.
PÈRE DANIEL REGNERY

À l’apprentissage  
de la solidarité

DE VIVE FOI

Nous devons apprendre à vivre  

ensemble comme des frères,  

sinon nous allons mourir  

tous ensemble comme des idiots.

Martin Luther King
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À NOTER

Permanences d’accueil

– À la maison paroissiale du Cœur Immaculé de Marie. 
Bureau dans l’église, entrée rue des Œillets (côté gauche de l’église) : 

mardi de 16h30 à 18h, vendredi de 9hh30 à 11h30 – Tél. : 03 20 53 78 31.

– À l’église Saint-Philibert (11 rue Berthelot) : samedi de 17h à 18h – 

Tél. : 03 20 53 78 31.

Horaires des messes

Week-ends
– Samedi : à 18h à l'église Saint-Philibert (11 rue Berthelot).

– Dimanche : à 10h30 au Cœur Immaculé de Marie.

En semaine
– Mardi et vendredi : à 7h15, à la chapelle des sœurs salésiennes 

(rue des Pensées).

– Mercredi : à 19h, à l’église Saint-Philibert (11 rue Berthelot).

– Jeudi : à 19h30, à la chapelle Sainte-Germaine (dans l’église  

du Cœur Immaculé de Marie).
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ASSOCIATION/ESPERE

Pour les cris de joie des enfants
«Espoir salésien pour les enfants roms d’Europe» (Espere) intervient chaque semaine,  

le mercredi après-midi, dans un camp de Lezennes (zone du Hellu) à Lille.  

Danièle, la présidente de l’association, nous en dit plus.

«C
haque mercredi, la petite 

équipe d’Espere se retrouve 

sur le camp “rom” de 

Lezennes. Accueillis par les bonjours cor-

diaux des parents et les cris de joie des en-

fants empressés de jouer, nous installons 

nos tables de “camping” et sortons de nos 

sacs coloriages, crayons-feutres, puzzles, 

legos, jeux de petits chevaux etc. Les plus 

“sportifs” d’entre nous sont vite sollicités 

pour les jeux de raquettes et de ballons. 

Dans la joie et l’optimisme salésiens, les 

règles du jeu sont progressivement res-

pectées, les frustrations ou la déception 

d’avoir “perdu” la partie sont de mieux 

en mieux acceptées et la conversation en 

français s’améliore au fil des semaines.

Pendant que ces enfants s’enrichissent de 

ce “vivre ensemble”, en développant leur 

créativité (jeux de mécano), leur logique 

(assemblage du puzzle), le goût et la sa-

tisfaction du travail achevé (peinture et 

coloriages), leur graphisme (dessins) et 

leurs efforts à parler français, nous, les 

bénévoles, progressons selon la pédago-

gie de Don Bosco  : “Sans affection pas de 

confiance et sans confiance, pas d’éduca-

tion…” Et selon notre “maître spirituel’ 

saint François de Sales : “Tout par amour, 

rien par force” ; tout en nous enrichissant 

d’un moment de rencontre et de la pré-

sence cordiale de ces familles exclues et si 

souvent discriminées.

Dans ce petit moment passé avec ceux 

qui vivent “aux périphéries”, nous rencon-

trons Jésus en cohérence avec l’Évangile 

et cela nous apporte bonheur, joie et jeu-

nesse renouvelée. Au-delà de cette pré-

sence auprès de ces enfants et de leurs fa-

milles, nous voulons ainsi témoigner que, 

quelles que soient nos raisons politiques, 

sociales, économiques et religieuses du 

moment, tout enfant a le droit de jouer, 

de rire, d’apprendre, de construire sa vie 

et de rêver, et c’est notre devoir d’y contri-

buer.»

Francis Gatterre, bénévole à Espere

ZOOM

Des Roms en situation... 
de survie

On estime entre 15 000 et 20 000 le 

nombre de Roms en France. Venus majori-

tairement de Roumanie et de Bulgarie, ce 

sont des Européens à part entière. Ils font 

pourtant l’objet d’une logique politique 

d’exclusion et de préjugés tenaces. Le 

départ des Roms vers l’Europe de l’Ouest 

se fait avant tout pour des raisons éco-

nomiques, à l’instar des millions de Rou-

mains qui ont quitté leur pays ces vingt 

dernières années. 

Chez nous, en France et à Lille, coincés 

près des voies ferrées ou sous des bre-

telles routières, ces "campements-cités" 

composés de baraques en matériaux de 

récupération ou de vieilles caravanes 

offrent chaque jour une vue surréaliste 

des passagers des transports urbains… Il 

faut savoir que les Roms sont en situation 

de survie. Ils vivent sans argent, sans eau 

courante, sans électricité, sans maison. 

Les familles doivent se nourrir, nourrir 

leurs enfants, s’habiller et chercher les 

moyens de subsistance…
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N
ous dressons des pierres pour nos 

morts, des pierres abris pour eux, 

des pierres de séparation pour les 

survivants, des pierres qui inscrivent dans 

l’espace la distance creusée par la mort, 

l’absence et le silence.

Mais est-ce que nous n’en dressons pas 

aussi pour les vivants ? des pierres-rem-

parts qui nous enferment sur nous-mêmes 

et nous séparent de nos frères, y compris 

les plus démunis que nous croisons sur 

notre chemin ?

Sans parler des pierres-projectiles qui at-

teignent autrui, blessent et détruisent. Ni 

des pierres dont la vie nous charge, souf-

frances, deuils, échecs, qui engloutissent 

l’espoir et noient l’avenir. «Je ne sais plus 

à quel saint me vouer !», entendons-nous 

parfois. Et nous rêvons d’un grand net-

toyage de printemps pour nous débarras-

ser de tout ce qui bloque la vie.

Justement : Pâques est une fête de prin-

temps, quand la nature renaît et que tout 

ce qui semblait mort revit.

Pâques est notre printemps
La pierre est enlevée et le tombeau est 

vide : Dieu a ressuscité Jésus ! C’est la foi 

des chrétiens : l’amour est plus fort que la 

mort, la vie a le dernier mot ! Et Dieu est 

amour et vie.

Il l’a fait pour Jésus, il le fait pour nous : 

Dieu veut nous ressusciter de nos petites 

morts de chaque jour en attendant la vraie 

résurrection quand nous serons plongés 

dans la Lumière et l’Amour pour l’éternité. 

Il veut rouler les pierres qui nous bloquent 

et nous ouvrir aux autres pour que l’amour 

et la vie circulent de nouveau. Bien sûr ça 

prend du temps, bien sûr nous résistons, 

mais la sève du printemps finit par trouver 

son chemin dans les branches endormies…

Vive la vie et vive Pâques.

Lucie Steffens

À MÉDITER

«Qui nous roulera la pierre ?»
C’est la question que se posaient les femmes en route vers le caveau de Jésus, au matin de Pâques.  

On avait enterré Jésus en vitesse, sans les soins rituels de préparation du corps. Elles voulaient  

lui rendre ce dernier service ; mais qui leur bougerait la lourde pierre d’entrée dans la tombe ?
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CARNET PAROISSIAL

Au Cœur Immaculé de Marie

Sont entrés dans le peuple  
de Dieu par le baptême

Pauline Fontaine-Leroy, Evan Grassart.

Se sont unis parle sacrement 
du mariage

Tevi Kodjo Lawson Kougbeadjo et 
Kossiwa Francine Midaye.

Sont entrés dans la paix  
de Dieu

Magnaise Mayer, Marie José 
Vandendorpe, Louisette Duchateau-
Depuis, Loëvann Lebrun-Dautriche, 
Daniel Caby, Jean Noël Beaurain, 
Henri Alterman, Gisèle Delylle, Albert 
Callebout, Simone Durand-Caliez, 
Marie Deneck-Delannoy, Francis 
Beaunat, Pierre Fagel, Annick de 
Brie, Dominique Demeurisse, Andrzej 
Noworyta, David Fonrose, Janine 
Kesteloot, Pascal Decrooc.

À l’église Saint-Philibert

Ont reçu le sacrement  
de l’onction des malades

Lucienne David, Léon Martin, Monique 
Delcroix, Thérèse Coulon, Gladys 
Bijoux, Marie Akouango, Marie-
Françoise Birot, Marie-Thérèse Duriez.

Dimanche 14 avril, Rameaux

Jésus entre à Jérusalem, acclamé par 

tous (mettre des rameaux bénis dans 

notre maison, c’est nous rappeler qu’il 

habite chez nous).

Célébrations : 

❱ Samedi 13 avril, à 18h à l’église 

Saint-Philibert (11 rue Berthelot).

❱ Dimanche 14 avril, à 10h30 

à l’église du Cœur Immaculé de 

Marie.

18 avril, Jeudi saint

Le dernier repas de Jésus avec ses amis : 

il nous laisse l’eucharistie «en mémoire 

de lui».

Célébration-messe :

❱ 19h, à l’église Saint-Philibert.

19 avril, Vendredi saint

Abandonné par tous Jésus meurt sur la 

croix.

Chemin de croix et célébration : 

❱ Chemin de croix : à 15h, l’église 

à Saint-Philibert.

❱ Célébration de la Passion : à 19h 

à la chapelle Sainte-Germaine 

dans l’église du Cœur Immaculé 

de Marie.

Pâques

Jésus sort vivant de son tombeau et nous 

fait entrer dans sa vie.

Veillée pascale

❱ Samedi 20 avril à 20h30 à l’église 

du Cœur Immaculé de Marie 

(pendant la célébration, deux 

adultes du quartier recevront le 

baptême).

Jour de Pâques, dimanche 21 avril :

❱ Messe de la Résurrection, à 10h30, 

à l’église du Cœur Immaculé de 

Marie.

J O U R N A L  PA R TA G E S

Et si on en reparlait ?

Vous avez aimé des articles de 

ce numéro de Partages. Il y a des 

choses qui vous déplaisent ? Vous 

aimeriez dire autre chose ? Venez 

en parler le samedi 11 mai à 10h, à la 

sacristie de l’église du Cœur Imma-

culé de Marie, rue des Œillets. Vous 

pouvez aussi laisser vos remarques et 

suggestions sur le mail de la paroisse :  

saintluc.paroissedelille@gmail.com

Venez fêter Pâques  
avec les chrétiens

La semaine sainte nous fait revivre les derniers jours de la vie  

de Jésus et sa Résurrection d’entre les morts.  

Et si nous la célébrions ensemble ?

AUTRES DATES  
À RETENIR

 ❱ Dimanche 9 juin

Premières communions et profession de foi, à 
10h30, à l’église du Cœur Immaculé de Marie

 ❱ Dimanche 23 juin

Messe des enfants du catéchisme et de leur 
famille à 10h30, à l’église du Cœur Immaculé 
de Marie.

Merci à nos annonceurs

1/2 Pension - Externat

www.ndplille.eu

100 ans en 2018, toujours jeune !

ÉCOLE 
De la Maternelle au CM2 : 
11, place aux Bleuets - Tél. 03 20 55 35 90

COLLÈGE  6e, 5e : 
11, place aux Bleuets - Tél. 03 20 55 35 90

4e , 3e et SEGPA :
14, place du Concert - Tél. 03 20 55 16 56
LV1 : anglais - LV2 : allemand, espagnol - Langue 
ancienne : latin 
Langues et cultures européennes à partir de la 5e 

LYCÉE 
14, place du Concert  - Tél. 03 20 55 16 56

Bac S - ES - L (dont L Spé. arts plastiques)
LV1 : all., angl., esp. - LV2 : all., angl., esp. - Possibilité 
de LV3  
Options : latin, arts plastiques, EPS, euro anglais, euro 
espagnol
CPGE 
Lettres et Sciences Sociales (Bac S, ES, L spécialité mathé-
matiques) Lettres (tous les Bacs généraux)
Débouchés : Ecoles Normales Supérieures - Sciences 
Po - Ecoles de Commerce - Ecoles de traduction - 
Ecoles de Journalisme - Universités...

Notre Dame de la Paix   Lille

• 3e
 préparatoire 

   aux formations professionnelles

•  BAC PROFESSIONNEL

   Accompagnement 
   Soins et Services à la Personne

•  BAC PROFESSIONNEL 

   Gestion - Administration

• BAC Sciences et Technologies
            du Management et de la Gestion

• BAC Sciences et Technologies
           des Laboratoires

•  BAC Sciences et Technologies 
           de la Santé et du Social

• BTS Analyses de Biologie Médicale

• BTS Gestion de la PME

• BTS Support à l’Action Managériale

• BTS Comptabilité et Gestion

15, place du Concert - LILLE - Tél. 03 20 55 17 75 - Fax 03 20 55 58 57
Sous contrat d'association avec l'État - Accueil des boursiers nationaux

LYCÉE PRIVÉ

NOTRE-DAME D’ANNAY
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L
es animateurs du Valdocco Lille 

connaissent bien les difficultés des 

adolescents qu’ils côtoient lors de 

l’accompagnement scolaire, éducatif ou 

au centre de loisirs. Ils constatent qu’ils 

méconnaissent les métiers, le monde du 

travail… qu’ils ne savent pas comment s’y 

prendre pour trouver une entreprise où 

effectuer leur stage de découverte… qu’ils 

manquent d’autonomie et appréhendent 

de devoir sortir de leur quartier...

Après réflexion et une année d’expéri-

mentation et de tests, l’équipe du Val-

docco a mis en place à la rentrée de sep-

tembre 2018 une nouvelle action, Tactic 

pro, qui vise à agir en amont, à prépa-

rer ces jeunes à aborder dans les meil-

leures conditions possible cette étape de  

l’orientation.

Ateliers, visites et parcours

D’abord, lors d’ateliers, aider les jeunes à 

se construire, à comprendre qui ils sont, 

à prendre conscience de leurs forces, de 

leurs capacités et compétences et donc à 

prendre confiance en eux et développer 

leur autonomie. Puis, leur faire découvrir 

ce qu’est le monde professionnel, com-

ment fonctionne une entreprise, quels 

sont les cursus de formation… Des visites 

d’entreprises sont organisées ainsi que 

des rencontres avec des professionnels, 

des ateliers pour apprendre par exemple 

à rédiger un CV. Enfin, les mettre en rela-
Visite d’entreprise.

INITIATIVE/TACTIC PRO

«Qu’est-ce que tu veux faire  
plus tard comme métier ?»

Question posée à nos jeunes dès la 4e au collège dans le cadre 

de  «l’orientation»… Certains savent exactement vers quel domaine  

ils orienteront leur vie professionnelle, d’autres restent perplexes  

voire montrent de l’anxiété face à ce moment charnière 

de leur scolarité.

Favorisez le commerce local
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ACTUALITÉ

Chrétiens et musulmans, 
fraternellement unis

U
n document sur «La fraternité 

humaine pour la paix mondiale 

et la coexistence commune», 

signé en commun le 4 février, aux Émi-

rats arabes unis, par le pape François et 

le grand imam de la mosquée Al Azhar 

du Caire (la plus haute personnalité de 

l’islam sunnite), c’est un événement ma-

jeur. Ce document «invite toutes les per-

sonnes qui portent dans le cœur la foi en 

Dieu et la foi dans la fraternité humaine, à 

s’unir et à travailler ensemble».

Tous les êtres humains 
égaux en droits, en 
devoirs et en dignité

«Au nom de Dieu qui a créé tous les êtres 

humains égaux en droits, en devoirs et en 

dignité, et les a appelés à coexister comme 

des frères entre eux, dit le texte, au nom 

de la vie humaine… au nom des pauvres… 

au nom des orphelins, des veuves, des 

réfugiés, des exilés… de ceux qui vivent 

dans la peur», musulmans et catholiques 

d’Orient et d’Occident «déclarent adopter 

la culture du dialogue comme chemin, la 

collaboration commune comme conduite, 

la connaissance réciproque comme mé-

thode et norme.» Le texte rappelle com-

ment la foi peut redonner du sens à nos 

sociétés : en ouvrant au-delà de l’indi-

vidualisme et de la consommation de 

biens matériels, elle nous rend sensibles 

aux questions de justice et nous invite à 

travailler pour un monde plus équitable. 

Le texte ose parler de liberté de religion, 

de terrorisme, de citoyenneté, de droits 

de la femme et de l’enfant, en invitant 

les gouvernants et les citoyens à prendre 

des orientations qui assurent la paix et la 

fraternité entre tous.

«Faites de ce document une barrière contre 

la haine ; enseignez-le à vos enfants parce 

qu’il est une extension de la Constitution 

de l’islam, il est une extension des Béati-

tudes de l’Évangile» a conclu le Cheikh 

Ahmad Al Tayyeb. À lire d’urgence !… Et 

à vivre…

Marc Hayet

tion avec les acteurs de l’insertion profes-

sionnelle, avec des structures comme la 

Mission locale dont ils ignorent souvent 

l’existence.

Dans le cadre de ce projet, un parcours 

spécifique a aussi été proposé à huit 

jeunes, des élèves de 3° et des lycéens : 

ils participent à des ateliers où une for-

matrice professionnelle les fait réfléchir 

sur leurs talents et leur apprend à gérer 

leurs émotions et à des séjours pendant 

lesquels, ensemble, ils partagent témoi-

gnages et expériences ; ils bénéficient aus-

si de temps d’accompagnement individuel 

pour travailler leur projet d’orientation.

À ce jour, ces jeunes s’épanouissent et 

manifestent leur volonté de réussir leur 

orientation. Un «diplôme» de participa-

tion au projet, qui valorisera leur investis-

sement, leur sera remis lors de la fête du 

Valdocco en juin.

Évelyne Dewitte

Aide à la création d’un CV.

Merci à nos annonceurs

Contactez Bayard Service

03 20 13 36 70

Votre 
publicité 

ici 
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L
’ambiance est conviviale, mais reste concentrée. Ce soir, 

trois réparateurs bénévoles sont à l’ouvrage. «En magasin, 

on me demandait 250 euros pour remplacer l’écran : c’est le 

prix de l’ordinateur ! explique une jeune maman. Les gens du Repair 

café m’ont dit d’acheter la pièce sur Internet à 45 euros et un béné-

vole vient de la remplacer gratuitement.» Un objet de plus sauvé de 

la déchetterie. Ici, chaque pièce réparée est pesée : plus de 100 kg 

de déchets ont été évités depuis l’ouverture, il y a quinze mois. 

«On vit une vraie mixité sociale et générationnelle, se réjouit aussi 

Géraldine Goyat, de Lille-Sud Insertion, association support du 

Repair café. Des familles viennent pour des jouets ou des scooters 

pour enfants. Et il n’est pas rare que quelqu’un venu faire réparer un 

objet donne un coup de main pour en réparer un autre.»

Arnaud Arcadias

Réparer, plutôt que jeter !…
Les locaux de la Fabrique du Sud, près de la médiathèque, accueillent un jeudi soir par mois  

le Repair café. Votre cafetière, votre lampe de chevet, votre fer à repasser ou votre ordinateur  

sont cassés ? Des bénévoles compétents les réparent.

Z O O M

Madeleine Brès, docteure en médecine

Qui sont ces femmes dont nos rues portent le nom ?…
Quel est le féminin de médecin ? Certainement pas médecine ! Une 

médecin ? Une femme-médecin ? S’est-on posé cette question en 

1875 ? Cette année-là, après avoir soutenu une thèse sur la relation 

entre une mère et son bébé et l’hygiène des jeunes enfants, une 

Française devient pour la première fois docteure en médecine : elle 

s’appelle Madeleine Brès (1842-1921).

Sa vocation médicale naît à l’hôpital de Nîmes. Très jeune, elle y 

accompagne souvent son père, qui y effectue des travaux d’entre-

tien. Une religieuse l’autorise à la suivre auprès des malades : revê-

tue d’un grand tablier blanc, elle est fière de leur donner la tisane 

ou le bouillon.

Pour s’inscrire à la faculté de médecine, elle obtient en trois ans 

son baccalauréat de lettres et de sciences. Mais il faudra l’interven-

tion du ministre de l’instruction publique et même celle de l’impé-

ratrice Eugénie et… le consentement de son époux, pour qu’elle 

devienne en 1869 stagiaire à l’hôpital de la Pitié à Paris.

Pendant la guerre de 1870 puis 

la Commune, elle est «interne 

provisoire» et assure avec cou-

rage et efficacité son service 

que n’interrompt pas le bombar-

dement de l’hôpital, mais elle se 

voit refuser l’accès au concours  

d’externat.

Devenue docteure en médecine, 

elle mène une carrière de pédiatre 

et de professeur d’hygiène notamment auprès des directrices 

d’écoles maternelles. Elle écrit plusieurs livres de puériculture. En 

1880, grâce au généreux concours de quelques femmes reconnais-

santes, elle fonde aux Batignolles une crèche modèle. Madeleine 

Brès meurt à l’âge de 79 ans, aveugle, oubliée et pauvre.

ÉVELYNE DEWITTE

La rue Madeleine Brès se trouve derrière le collège Louise Michel.

Bruno, ancien réparateur professionnel, avec une déchiqueteuse à papier.

Au 7 bis rue de l’Asie,  

les jeudi 11 avril, 13 mai et 13 juin 

de 18h à 20h.
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Vous souhaitez faire paraître  
une annonce publicitaire

pub.nord@bayard-service.com

Contactez-nous au

03 20 13 36 70

ou notre commerciale :
Jeanine Bailly : 06 20 96 27 77

Favorisez le commerce local
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CE QUE DIT L’ÉGLISE

LES 7 POINTS 

D’ATTENTION  

DU PAPE FRANÇOIS

1. L’Europe, ce sont d’abord 

des personnes.

2. Vivre l’Europe, c’est redécouvrir 

le sens de l’appartenance 

à une communauté. 

3. L’Europe doit être un lieu 

de dialogue et d’écoute. 

4. L’Europe, c’est une communauté 

inclusive qui sait intégrer et valoriser 

les différences.

5. L’Europe, c’est un espace 

de solidarité.

6. L’Europe est une source 

de développement économique et plus 

largement de développement intégral, 

notamment dans les dimensions 

culturelles et spirituelles.

7. L’Europe, c’est la promesse 

de la paix.

MESSAGE DE MONSEIGNEUR LAURENT ULRICH, ARCHEVÊQUE DE LILLE 

Parlons d’Europe 

O
n voit souvent l’Union euro-

péenne comme une bureau-

cratie lointaine, une machine qui 

fonctionne au bénéfice d’intérêts obscurs 

ou comme la porte d’entrée, mal gardée, 

d’une mondialisation à subir ; bref, la 

cause de beaucoup de nos maux.

500 millions d’Européens
Elle pourrait au contraire nous rendre 

moins vulnérables, dans ce monde 

globalisé. Au regard de plus de 1,3 milliard 

d’Indiens et de 1,4  milliard de Chinois, 

qu’est-ce que 80 millions d’Allemands, ou 

66 millions de Français ? Sur 750 millions 

d’Européens, l’Union européenne en 

représente 500. Si nous savons nous 

organiser et tenir une route commune, 

nous entrerons dans les dialogues écono-

miques, culturels, politiques de ce monde. 

Sinon, notre voix ne sera pas entendue.

Et qu’avons-nous à dire ? Que cette 

construction, certes difficile, chargée de 

beaucoup d’histoire et donc d’expérience, 

est née d’une volonté de réconciliation 

entre des peuples qui se sont beaucoup 

fait la guerre  : c’était une façon de 

commencer à aimer ses ennemis. N’est-ce 

pas l’Évangile auquel nous adhérons ? La 

guerre demeure une menace… 

Que voulons-nous dire encore ? Que, 

grâce à leur intégration dans l’Union 

européenne, depuis trente ans, des pays, 

au Sud et à l’Est, ont franchi des étapes 

importantes de leur développement 

économique et culturel. 

Liberté, égalité et subsidiarité
Et que c’est une vraie volonté de bâtir 

entre des peuples un projet d’entente sur 

des valeurs partagées : la liberté – qui a fait 

tomber le rideau de fer et le mur de Berlin 

entre l’Ouest et l’Est de l’Europe ; l’égalité 

entre les peuples – et la solidarité entre les 

pays les plus riches et les pays les moins 

dotés ; sans oublier la subsidiarité – pour 

laisser à chaque nation, voire à chaque 

région, le soin de régler les questions qui 

les regardent en propre.

Ce programme n’est pas toujours bien 

rempli, et certains choix politiques de-

meurent discutables ou contestés ! 

Mais devant le risque de domination de 

quelque puissance écrasante, l’Union 

européenne présente une voie d’équilibre 

entre toutes les parties du monde : l’enjeu 

est important.

† Laurent Ulrich
Archevêque de Lille

26 = le dimanche 26 mai, 

date des prochaines 

élections européennes

79 = le nombre de députés 

européens à élire en France, 

soit 5 de plus qu’aux élections 

de 2014 (suite au retrait 

du Royaume-Uni)

1 = une circonscription 

nationale. Les électeurs votent 

pour une liste identique au 

niveau national (fini, donc, le 

découpage en circonscriptions 

interrégionales)

«Si nous savons nous 

organiser et tenir une route 

commune, nous entrerons dans 

les dialogues économiques, 

culturels, politiques de 

ce monde. Sinon, notre voix 

ne sera pas entendue.»
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 WWW.LILLE.CATHOLIQUE.FR
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CATHÉDRALE DE LA TREILLE

E N  R O U T E  V E R S  PÂQ U E S

 ~ DIMANCHE DES RAMEAUX

14 avril. 11h messe d’ouverture 

de la semaine sainte

 ~ MESSE CHRISMALE

Mardi 16 avril, 19h

 ~ VEILLÉE PASCALE 

Samedi 20 avril, 21h

 ~ DIMANCHE DE PÂQUES

21 avril, 11h, solennité 

de la Résurrection du Christ

Sacrement de réconciliation : 

mardi et jeudi de 16h à 17h – samedi 

de 15h à 18h.

Conférence de carême : 

«La sainteté en plein monde», 

samedi 6 avril à 17h30 : le père Gilles 

François, postulateur de la cause de 

béatifi cation de Madeleine Delbrêl, 

vient nous encourager à vivre notre 

baptême à l’écoute de celle qui 
chercha à vivre en plein monde.
Exposition : chemin de croix – 

Marlène Tacnière : jusqu’au 19 avril, 

dans chapelle du Sacré-Cœur.

Retrouvez tous les horaires 
des messes des paroisses de Lille

sur lille.catholique.frEurope : «L’appel à la fraternité 
nous engage»
Dans quelques semaines auront lieu des 
élections dites européennes. S’il n’y a plus 
de mur entre l’Est et l’Ouest, d’autres murs 
s’édifi ent… «faits d’incompréhensions et de 
préjugés», nous dit frère Alois, qui donne 
presque une recette pour les chrétiens : 
«Nous avons un rôle à jouer dans la 
création d’une conscience européenne.»
L’Europe reste cette construction unique 
dans le monde qui dit quelque chose d’une 
communauté de destin. J’étais allé il y a 
vingt ans en Pologne, et j’y suis retourné 
récemment. J’ai été également au Portugal. 
Qui peut dire que l’Europe n’a pas eu des 
effets importants sur le développement de 
ces pays ? La solidarité a joué son rôle et 
pourtant des nuages se sont amoncelés 
au-dessus des têtes.
Je pense à ceux qui avaient imaginé ce 
«tunnel sous la Manche» pour relier les 
peuples. Un tunnel ne suffi t plus ! 
Que faut-il en conclure ? Frère Alois 
souligne que «l’appel à une meilleure 
construction européenne rejoint l’appel à 
l’Évangile». Le découragement peut nous 
guetter, mais l’appel à la fraternité nous 
engage. 

Les Semaines sociales de France ont fait 
en 2017 des propositions fortes pour une 
Europe plus proche, plus démocratique, 
plus solidaire et pour un nouvel 
humanisme européen. L’Europe ne peut 
pas se contenter de célébrer ses racines et 
son passé, mais doit les faire vivre et les 
incarner. Elle doit avoir à cœur de continuer 
de préserver la dignité des personnes, de 
toutes les personnes, notamment les plus 
fragiles. «La plus grande contribution que 
les chrétiens peuvent offrir à l’Europe 
d’aujourd’hui, c’est qu’elle n’est pas un 
ensemble d’institutions mais qu’elle est 
faite de personnes», dit le pape François. 
C’est cela le défi  qui doit continuer de 
mobiliser notamment les chrétiens dans 
une visée humaniste : partir des personnes 
pour continuer de construire un ensemble 
fraternel et solidaire. 
Je crois que c’est ce qu’avait en tête 
Robert Schuman, il y a plus de soixante 
ans. Inspirons-nous de lui et ne nous 
décourageons jamais !

DENIS VINCKIER

Président régional des Semaines sociales de France, 

conseiller régional 

CENTRE D’ART SACRÉ DE LILLE 

Les Nuits de la crypte #5

Du vendredi 12 au dimanche 28 avril. 

Entrée libre, bas des marches du 

parvis de la cathédrale. 

• Transfi gurer #2, exposition 
du «Collectif d’artistes éphémère» : 
les samedi, dimanche, de 14h30 à 
18h30, et lors des rencontres.
• Mercredi 17 avril de 19h30 à 21h30 : 
Intimiste & rencontre avec les artistes.
• Vendredi 19 avril, 21h, musique : 
ensemble l’Orchestretto et Christophe 
Looten, compositeur.
• Mardi 23 avril, 20h, musique : 
ensemble Tormis.
• Mercredi 24 avril de 19h30 à 21h30. 
Nocturne thématique en présence des 
artistes.
• Jeudi 25 avril, 20h : danse.
• Vendredi 26 avril, 21h : Les leçons 
des ténèbres de François Couperin 
par Jeanne Monteilhet, soprane, et 
Bertrand Dazin, contre-ténor.
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ASSOCIATION / CCFD-TERRE SOLIDAIRE

«Pour vaincre la faim,  
devenons acteurs de solidarité»

La faim dans le monde touche encore plus de 800 millions de personnes. Pendant le carême, le CCFD-

Terre Solidaire sensibilise et invite chacun à le rejoindre dans l’action qu’il mène dans quatre directions.

Face aux conflits armés, 
«devenons semeurs de paix»

La paix, un équilibre des droits. «Une paix 

durable n’est pas le fruit d’un équilibre des 

forces, mais d’un équilibre des droits. La 

paix n’est pas davantage le fruit de la vic-

toire du fort sur le faible, mais à l’intérieur 

de chaque peuple et entre les peuples, le 

fruit de la victoire de la justice sur les privi-

lèges injustes, de la liberté sur la tyrannie, 

de la vérité sur le mensonge, du dévelop-

pement sur la faim, la misère ou l’humi-

liation. Pour parvenir à une paix véritable, 

à une sécurité internationale effective, il 

ne suffit pas d’empêcher la guerre et les 

conflits ; il faut aussi favoriser le dévelop-

pement, créer les conditions susceptibles 

de garantir pleinement les droits fonda-

mentaux de l’homme...»  Conseil pontifical, 

Jean-Paul II.

Pour une agro-écologie 
familiale et paysanne : 
«Devenons semeurs 
de fraternité» 

Embarqués sur la même planète, gardiens 

de la même Création, que faisons-nous de 

nos frères et de nos sœurs plus pauvres, 

migrants, dépossédés...?

Face à la spéculation 
(notamment sur les produits 
alimentaires) : «Devenons 
semeurs de justice»

«La justice est la première voie de la chari-

té (...) une partie intégrante de cet amour» 

en actes et en vérité». Benoît XVI.

Pour répondre 
aux phénomènes climatiques 
et à la perte de la 
biodiversité : «Devenons 
semeurs d’humanité»

«Il est toutefois indéniable que, comme 

j’ai eu plusieurs fois l’occasion de l’affir-

mer, l’interdépendance des systèmes 

sociaux, économiques et politiques crée 

dans le monde d’aujourd’hui de multiples 

structures de péché. (...) Si l’on pense en-

suite aux structures du péché qui freinent 

le développement des peuples les plus dé-

savantagés du point de vue moral et poli-

tique, on aurait presque envie de baisser 

les bras». Jean-Paul II.

 En un mot, «devenons semeurs d’es-

pérance». Cette solidarité se vit, pour le 

CCFD-Terre solidaire, avec des associa-

tions partenaires dans le monde, actuel-

lement près de 700 projets dans 66 pays. 

Et ce, pour parvenir à une paix véritable, à 

une sécurité effective.

Bernard Dassonneville, Marie Oudar

Contact : délégation diocésaine du CCFD 

– Terre solidaire, 03 20 51 96 48.

https://ccfd-terresolidaire.org
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Séchage du café à Rutsiro au Rwanda. Partenariat avec la coopérative Kopakama, avec l’appui 

de la Sidi, filiale financière du CCFD-Terre solidaire, en 2015.

Culture d’oignons, avec l’association guinéenne des paysans du Fouta 

Djallon, FPFD, partenaire du CCFD-Terre solidaire, en 2010.
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R E T O U R  D E S  J O U R N É E S  M O N D I A L E S  D E  L A  J E U N E S S E  ( J M J )

Des «moments extraordinaires» au Panama

34 personnes du Nord-Pas de Calais, 
«les Ch’ti pèlerins», ont vécu les JMJ 

au Panama. Parmi elles, plusieurs 

jeunes du doyenné de Lille, dont 

Hélène Chevaucherie.

«J’ai 31 ans, je suis engagée dans la 

pastorale des jeunes et bénévole au 

comptoir de Cana. Autour du thème “Que 

tout m’advienne selon ta Parole”, avec 

notre archevêque Mgr Ulrich, notre groupe 

a vécu des moments extraordinaires dans 

ce formidable pays qu’est le Panama.

J’en suis revenue avec beaucoup 

d’images : après 24 heures de voyage, 

l’accueil des habitants du village de Pé-

das, en musique, avec des feux d’artifice, 

leurs portes grandes ouvertes ! Des temps 

de prière, eucharisties, olympiades, évan-

gélisation dans Pédasi avec des Danois, 

des Polonais, des Vendéens, plantation 

d’un arbre qui a pour signification la vie… 

L’accueil du pape devant les buildings, 

le chemin de croix en face du podium, 

un temps de catéchèse dans un centre 

commercial… Voir un évêque prendre 

un escalator pour donner l’eucharistie… 

La catéchèse de Monseigneur Ulrich à 

Pédasi dans l’église : enseignement sur 

Marie, à partir de la phrase “Faites tout ce 

qu’il vous dira”, mais aussi dans le centre 

commercial, moment tout aussi insolite 

que propice, car nous étions portés par 

la louange et l’eucharistie… L’homélie de 

messe de clôture, où le pape invite “les 

jeunes à être à l’heure de Dieu”. 

Les grâces que nous avons reçues durant 

ces JMJ nous incitent à les prolonger 

par des temps d’oraison, la lecture 

quotidienne de l’évangile, et des temps de 

service. Alors, n’hésitez pas, faites comme 

moi et les 600 000 personnes présentes 

au Panama : rendez-vous au Portugal en 

2022 ! Comme l’a si bien dit saint Jean 

Paul II : “N’ayez pas peur !”»

PROPOS RECUEILLIS PAR MARYSE MASSELOT

C AT É  VA C A N C E S

Le rendez-vous des 8 à 11 ans : carrément tonique ! 

Depuis quinze ans, le premier lundi de chaque vacances sco-

laires, le doyenné Ville de Lille organise à l’intention des 

enfants de 8 à 11 ans l’événement «Caté vacances». Retour 

sur la rencontre de février, avant la prochaine, lundi 8 avril, au 

collège La Salle.

Le 11 février dernier, lors des vacances d’hiver, une cinquantaine 

d’enfants de 8 à 11 ans se sont retrouvés pour une journée riche 

en découvertes et pleine de surprises. «Une journée proposée à 

tous les enfants, nous explique Stéphanie, une des animatrices, 

qu’ils soient catéchisés ou non, avec un programme bâti autour 

d’un thème, fil conducteur. Aujourd’hui, c’est “L’appel des apôtres 

par Jésus” : comment il a appelé les apôtres, pourquoi ils ont décidé 

de le suivre, etc.» Ça démarre en musique, avec «la danse de caté 

vacances» : tout le monde s’y met, y compris les adultes ! Puis, 

les enfants sont répartis en équipes pour les ateliers du matin. 

Chaque équipe porte le nom d’un apôtre, partage autour d’un texte, 

et fabrique un objet qu’il emportera chez lui le soir : un éventail 

portant les figures des douze apôtres. Après la coupure du repas, 

pique-nique partagé, c’est le grand jeu où, précise Stéphanie, «on 

réussit en équipe : l’idée est que pour avancer, dans sa vie, dans 

sa foi, c’est bon de s’entraider, de rester unis les uns aux autres». 

C’est par un temps de partage et de prière, auquel les parents sont 

invités, que se termine la journée. Chaque enfant repart ensuite, 

avec l’objet qu’il a fabriqué, la tête et le cœur enthousiasmés. 
MARYSE MASSELOT

Renseignements complémentaires sur le site internet du doyenné :

http://www.paroissesdelille.com/
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L
e projet a démarré grâce à un 

contact avec l’association «Le mes-

sage» qui fait partie du collectif 

Casa. L’objectif de ce collectif est d’assurer 

des distributions de repas tous les soirs au 

parc Jean-Baptiste Lebas. Tout a pris forme 

dans le cadre des «engagements soli-

daires» du centre social de l’Arbrisseau.

Faïza explique : «Les jeunes ont tenu à par-

ticiper à ce projet et pour leur permettre de 

s’investir pleinement, les animateurs et les 

bénévoles de l’association se sont mis d’ac-

cord pour leur donner différentes missions 

afin qu’ils mènent leurs distributions A à 

Z.» C’est ainsi que les jeunes se mettent 

en groupe et préparent les repas ; parfois, 

ils font les courses avec un budget précis, 

s’organisent pour faire tel ou tel achat, etc. 

Un autre groupe participe à la distribution 

au parc. À Noël, deux cent cinquante repas 

ont été distribués, plus des chocolats.

Qu’est-ce qui se passe ?

Quand il y a une rencontre et des échanges 

avec des personnes en grande précarité, 

souvent tenues à l’écart, c’est un choc : 

cela relativise nos soucis. Comment ? En 

se rendant compte qu’on est «privilégiés», 

car cela peut arriver à n’importe qui de 

se retrouver à la rue. En se rendant utile 

en donnant de son temps alors qu’au-

jourd’hui, beaucoup de choses se font par 

intérêt et de manière individualiste. En 

mettant en valeur des capacités cachées : 

une jeune de 14 ans qui, en temps normal, 

s’exprimait peu, a osé témoigner devant 

tout le monde en prenant la parole : «J’ai 

perdu ma mère et je découvre que d’autres 

n’ont plus du tout de famille.» Un autre 

jeune a vu son père parmi les bénéficiaires 

de la distribution : désormais, il veut tou-

jours participer avec le groupe.

Un changement 
profond d’attitude

Il nous arrive à tous de donner une pièce 

en marchant sur le trottoir, machinale-

ment… Les jeunes des maraudes, en al-

lant à la distribution de nourriture, font 

attention à leur façon de s’habiller sim-

plement, pour ne pas provoquer. Manière 

de manifester du respect. Un autre signe 

de délicatesse et d’humanité : sur les cou-

vercles des boîtes en plastique qui servent 

à la distribution de nourriture, des petits 

messages d’amitié, des mots d’encourage-

ment ont été écrits au crayon-feutre : «Il 

fallait y penser». Des jeunes d’aujourd’hui 

y ont pensé !

Contagieuse, la solidarité !

Cette initiative a développé une compli-

cité avec les animateurs. Il y a davantage 

d’échanges dans un climat de confiance 

en soi, grâce à l’estime de soi. Cette action 

profite à l’ensemble du groupe, mais aussi 

aux animateurs. Faïza nous le dit : «C’est 

une fierté de les voir changer, c’est valorisant 

pour tout le monde. Nous les voyons gran-

dir en humanité quand ils découvrent que ce 

qui compte le plus, c’est ce qui est au plus 

profond de soi.» Ces temps privilégiés font 

vivre des temps d’échanges. «Il n’y a pas 

d’âge pour être solidaires.»

Propos recueillis par René Quéméner

Pour apprendre à devenir des citoyens solidaires, dans notre quartier, on commence tôt !

Apprentis solidaires,  y’a pas d’âge

Soir de distribution.

Des jeunes en maraude
Des jeunes ont souhaité se joindre à une action de préparation  

de repas à destination des personnes dans la rue et dans le besoin. 

Certains participent à leur distribution, au parc Jean-Baptiste Lebas.

PA R O L E S  D E  J E U N E S

«D’habitude, on fréquente les mêmes 

gens les maraudes nous font sortir de 

notre petit monde.»

«On apprend à mettre le doigt sur les 

difficultés réelles de la vie.»

«Les personnes rencontrées dans les 

maraudes nous ouvrent les yeux, par-

tagent leurs joies de nous voir, de nous 

dire merci. Ça donne envie de le leur 

rendre !»
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PAROISSE SAINT-LUC

C
omment devient-on conseiller ? 

«C’est à l’école que commence 

l’aventure dans les classes de CM1/

CM2, explique Christine Houdelette, qui 

donne de son temps pour matérialiser 

les projets proposés par les enfants. Avec 

l’aide de la maîtresse, les élèves intéressés 

par le projet font campagne : banderoles, 

réunions à la récréation et discours devant 

les élèves pour mettre en valeur leurs pro-

positions. Les enfants votent, choisissant 

ainsi le conseiller et le suppléant qui, pen-

dant deux ans, animeront leur conseil. Les 

futurs acteurs des conseils municipaux (170 

enfants en 2019) sont reçus à la mairie par 

notre maire et plusieurs élus, lors d’une jour-

née d’intégration où on leur remet une sa-

coche (crayon, papiers etc.). On leur explique 

ce qu’est un conseil municipal et sa fonction 

ainsi qu’une convocation pour une première 

réunion de travail. Puis, l’après-midi, les en-

fants de chaque quartier exposent leurs pro-

jets : aller à la rencontre de personnes sans-

papiers, visiter des personnes seules, créer de 

l’animation pour les enfants hospitalisés.»

«La rue aux enfants», 
une belle réalisation

Les projets fusent ; on ne peut être qu’ad-

miratif devant ces jeunes, créatifs, imagi-

natifs, qui n’ont peur de rien, qui osent. 

En 2018, le projet des enfants du conseil 

municipal de Lille Sud était de créer «La 

rue aux enfants» : une rue réservée aux 

enfants pendant une journée (c’est la rue 

Berthelot qui a été choisie) où ils pour-

raient courir, jouer, se promener, en sécu-

rité, dans un espace sans voiture. Un chal-

lenge difficile, réunissant des acteurs de 

différents horizons pour les accompagner. 

Et ce fut une grande réussite. Les membres 

du conseil des enfants ont contacté diffé-

rentes associations : le centre social du 

Chemin rouge, le club Léon Lagrange, l’as-

sociation des Deux faubourgs, les «Potes 

en ciel» et encore bien d’autres pour ani-

mer la journée. Notre paroisse Saint-Luc, 

les scouts, l’aumônerie, le Valdocco ont ré-

pondu présents, entre autres, en créant un 

quiz permettant aux habitants du quartier 

de découvrir notre église Saint-Philibert 

ouverte seulement lors de la célébration 

de la messe du samedi soir.

Une fois par trimestre, leur comité de ré-

daction édite un journal sur les sujets sen-

sibles qui ont retenu l’attention du conseil. 

Mais les enfants veulent aller plus loin en 

invitant les adultes à devenir acteurs de 

leurs projets pour le bien de tous ! On ne 

peut qu’être admiratif devant cette jeu-

nesse joyeuse, engagée dans l’attention à 

l’autre. Bravo, les enfants !

Anne-Marie et Anny France

Apprentis solidaires,  y’a pas d’âge !
Conseillers… pour le bien commun

Un conseil municipal des enfants ? Lille en compte dix et notre quartier a le sien, l’un des plus importants, 

animé par madame Aurélie Bécuwe de l’équipe «Démocratie participative» de la mairie de Lille.
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Vous êtes scoute depuis longtemps, 

qu’est-ce qui vous marque le 

plus dans le scoutisme ?

Sœur Marie. J’ai quatorze ans de scou-
tisme. J’avais arrêté et j’ai repris il y a 
quatre ans. Être scoute fait partie de mon 
identité, comme être sœur salésienne ! Il 
y a beaucoup de valeurs communes entre 
la pédagogie éducative de Don Bosco et la 
pédagogie scoute. Lorsque j’ai repris, l’ac-
cueil des jeunes m’a fortement marquée et 
il a été le point de départ de ma réponse 
à la vocation religieuse. Ce qui me marque 
aussi, c’est de pouvoir partager un moment 
avec les jeunes, de pouvoir les former par 
le jeu et, à travers ça, de leur transmettre 
des valeurs, une manière d’être.

De façon générale, comment 

se déroule une activité ?

Il y a d’abord l’accueil des jeunes, des 
temps de jeux, des temps pour construire 
l’unité, mettre en place les aventures et 
projets d’année, en suivant une pédagogie 

adaptée à chaque tranche d’âge ; puis une 
relecture de l’activité avec les jeunes et 
avec les chefs.

Faites-vous des actions durant l’année 

pour aider à payer les camps ?

Se mettre au service des personnes, être 
citoyen actif est au centre de la pédagogie. 
Mais certaines actions nous permettent 
effectivement de récolter des fonds pour 
permettre à un plus grand nombre de fa-
milles de partir en week-end ou en camps.

Avez-vous des projets d’année ?

Notre gros projet d’année est d’avoir un 
local où les jeunes se sentent «chez eux». 
Nous voulons aussi nous trouver un nom 
de groupe avec les jeunes et leurs familles 
et nous faire un blason ou un écusson. 
Pour les 11-15 ans, le projet est de partici-
per au Jamboree (rassemblement national 
des scouts et guides) cet été.

Propos recueillis par Blandine Boucher

«Être scout, c’est aider 
son prochain»

Le mot d’ordre de cette année ? La soli-

darité ! Les scouts ont choisi de faire un 

partenariat associatif pour récolter des 

jouets et des livres qui seront redistribués 

dans des pays où les enfants n’en ont 
pas. Mais les jeunes souhaiteraient aussi 
faire une activité avec des handicapés 
ou des personnes âgées pour leur trans-
mettre leur joie de vivre et l’esprit scout. 
Autre action envisagée : des ramassages 
de déchets pour contribuer au bien-être 
du quartier. 
Comme en témoigne Mathilde, chef-

taine dans le groupe : «Être scout, c’est 
aider son prochain. Ma place de cheftaine 
est d’aider les jeunes à se surpasser et 
à s’épanouir en appliquant les valeurs du 
scoutisme chaque jour. Leur apprendre à 
se débrouiller dans la nature, c’est grati-
fiant en tant que chef !»

Le scoutisme, «une manière d’être»
Connaissez-vous le groupe des Guides et Scouts de France première Lille, situé à Lille Sud ?  

Rencontre avec sœur Marie, responsable de groupe adjointe.

Votre publicité est

Contactez Bayard Service

au 03 20 13 36 70
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PAGE 3 : Caté, c'est la rentrée

PAGE 15  : Vivifiés, fortifiés 

et… confirmés !

NOTRE-DAME DE RÉCONCILIATION

Mille ans d'histoire

B
E

N
O

IT
 H

U
E

T
T

R
IM

E
S

T
R

IE
L

 ❫
 
2

 E
U

R
O

S
 ❫

 
S

E
P

T
E

M
B

R
E

 2
0

1
4

PAROISSE SAINT-LUC

ÉGLISES

CŒUR IMMACULÉ DE MARIE

SAINTE-GERMAINE

SAINT-PHILIBERT

LE JOURNAL CATHOLIQUE DES LILLOIS

Lille-Sud

«Je préfère une églis
e accidentée, blessée

 et sale pour 

être sortie par les c
hemins, plutôt qu'une

 église malade 

de la fermeture et du
 confort de s'accroch

er à ses 

propres sécurités.» –
 Pape François

WWW.SAINT-LUC.PAROISSESDELILLE.COM

Plus d’infos :
Sœur Marie Vaillant 06 20 99 04 75


